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Les Solitaires
Vera Rauch

Le Probleme de la solitude, de l'isolement de trop
nombreuses personnes preoccupe egalement la Croix-
Rouge suisse qui, ä cet effet a forme un corps d'assis-
tantes et d'assistants benevoles en plein developpement
et dont le role consiste precisement a sortir les
personnes agees, les malades, les invalides de cette solitude
parfois si lourde ä supporter. Ces collaborateurs et
collaboratrices, actuellement au nombre de 1200 pour
tout le pays, vont rendre Visite ä leurs « amis äges et

Solitude voulue...
Le solitaire est un diamant grand et pur, monte seul,

en bague. II est noble, d'un eclat saisissant, il est rare
et precieux. Le diamant est le plus brillant, le plus dur,
le plus limpide des mineraux; il prend de ce fait une
place unique parmi les joyaux et la parure.

De tout temps, il y eut des hommes qui, sortis du
rang des communs ont grandi et accede k un point
culminant, soit dans la societe, soit dans leur carriere. Ce
sont parmi les hommes, les pierres rares, les pierres
angulaires qui portent l'edifice qu'est notre monde. L'his-
toire connait un nombre impressionnant de ces
solitaires: grands croyants, politiciens, meneurs d'hommes,
savants voues ä une science qui reclame toutes leurs
facultes et tout leur temps ou qui s'eloignent volon-
tairement pour mieux prier, mediter, creer quel-
qu'ceuvre d'art... Tous ils sont seuls, tous vivent en
marge de la vie, tous suivent une discipline severe
qu'ils se sont imposee, tous ils ont choisi ou accepte
d'occuper une place inhabituelle dans la societe. Lors-
qu'ils atteignent leur but, ils suscitent l'approbation
ou l'admiration, mais quelquefois aussi la jalousie et la
haine. II est rare qu'ils rencontrent une comprehension
sans reserve pour leur situation extraordinaire ou que
l'on s'apitoie sur leur solitude. Leur force de caractere
et la satisfaction d'avoir atteint leur but compenseront
generalement ce manque.

Solitude subie
Mais ä cote de ces hommes et de ces femmes qui ont

choisi leur destin et qui acceptent la solitude au som-
met, il y en a tant d'autres qui, simples humains, n'ont
rien du heros et ne sont faits ni pour lutter ni pour do-
miner. Ceux-ci ne demandent qu'un peu de chaleur
humaine pour mieux arriver ä supporter leur solitude.
C'est d'eux que nous voulons nous entretenir aujour-
d'hui.

Pour designer la personne seule, nous preferons
employer le mot « solitaire » plutöt que celui d'« isole »

qui invoque trop facilement l'idee de l'höpital et de son
« isolement » oü le malade contagieux est mis en qua-
rantaine et tenu ä l'ecart. Or, il ne s'agit ici ni de mala-
die ni de contagion possible; le microbe de la solitude
ne sera jamais decouvert. Alors pourquoi donner ä l'etat
du solitaire-malgre-lui ce sens pejoratif? En 1'empe-
chant de sortir de sa condition, ne demolissons-nous pas
d'emblee les forces et les possibilites, voire la volonte
de la personne en question?

Parmi les solitaires, nous trouvons un grand nombre
de personnes ägees, ainsi que des malades et des invalides.

Iis ne sont pas les seuls neanmoins ä souffrir de

handicapes», les emmenent en promenade, les reu-
nissent, leur rendent maints services, s'occupent d'eux
dans les services d'ergotherapie de la Croix-Rouge
suisse. De quelle autre maniere encore pourrait-on de-
velopper ce « service d'assistance morale » si necessaire
que 25 sections dejä ont introduit ä leur programme
regulier d'activite et que d'autres s'appretent ä creer?
C'est la question que pose, entre autres, l'article sui-
vant.

la solitude. Et pourtant il est tant d'hommes et de
femmes qui vivent seuls et heureux... Lorsque nous
cherchons ä savoir pourquoi, nous constatons que ces
etres-lä ont une vie remplie. Entendons-nous: ils ne
sont pas toujours affaires et-en mouvement. Ce sont
leurs pensees, leurs idees, leurs preoccupations qui pro-
jetees en dehors d'eux-memes leur procurent cette vie
interessante et souvent passionnante qui leur fait ou-
blier leur propre sort. Car l'occupation reguliere, la
profession ou l'emploi en soi ne protegent nullement
contre le mal; la vraie solitude est un etat d'äme, bien
plus que la consequence d'un mode de vie. On peut se

sentir si seul dans une foule, si seul au travail ou dans
sa propre famille, lorsque le contact avec « les autres »

fait defaut. En revanche, on peut se sentir riche et content

en ne voyant du monde que rarement. Pour que
la solitude soit supportable, il faut avoir su se creer une
existence adaptee ä son etat, malgre le cercle restreint
de sa vie, il a fallu aussi avoir su maintenir sa person-
nalite. II y a comme deux blocs de solitaires: ceux
qui acceptent et ceux qui refusent de rester seuls. Les
premiers ne connaissent guere les tourments des
seconds.

Les causes de la solitude
Recherchons les raisons qui menent ä la solitude

morale et tentons de trouver les moyens de l'attenuer.
Les durs d'oreüle et les sourds forment incontes-

tablement un fort contingent de solitaires. Ils le sont
devenus par suite de leur handicap physique car, meme
entoures, ils se sentent seuls quand ils sont exclus des

conversations. Le sourd se sent vite neglige, mis de cöte
et pour peu qu'il soit de nature mefiante il pensera que
l'on se moque de lui quand il voit rire les autres, que
l'on parle de sa personne quand il surprend son entourage

en conversation sans pouvoir comprendre ce qui
se dit; il se replie sur lui-meme et tres souvent devient
aigri.

La surdite est une consequence de l'äge tres repan-
due, un handicap auquel des milliers d'hommes et de

femmes doivent faire face. II est done necessaire que
celui qui risque la surdite se rende compte k temps des

dangers qu'il court s'il se laisse aller k l'amertume.
Dans ce dernier cas, en effet, il decouragera vite les
meilleures volontes qui viennent ä sa rescousse. Mais
il est bon aussi que son entourage connaisse egalement
ce risque et evite de blesser inutilement la personne
sourde en se donnant la peine de lui repeter l'essentiel
d'une conversation, en lui demandant d'exprimer son
avis, en creant des occasions de dialogues qui facilitent
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l'entente En plus de tout cela, ll faut egalement aider
la personne deficiente a trouver une compensation dans
ses occupations bricolage, travaux techniques,
experiences chimiques, mathematiques, etablissement et
classement d'un fichier, recherches dans des lexiques,
autant d'occupations qui absorbent l'attention au point
de faire oublier la solitude

Uaveugle est plus dependant encore que le sourd
mais son etat suscite plus facilement la Sympathie et la
serviabilite de ses proches Pourtant, lui aussi connai-
tra des moments de decouragement et de lassitude qui
pourraient l'amener a se tenir a l'ecart L'mvention de
la radio, heureusement, est venue remplir des heures
vides Citons aussi tel Club Croix-Rouge pour personnes
ägees ou lors des rencontres l'on fait alterner les
divertissements une semame se sont ceux qui voient mal
qui sont avantages car lis ecouteront des chants, une
causerie, une lecture, la semame suivante ce sera le
tour des faibles d'ouie puisque l'on presentera un film
ou des projections

La solitude soudaine
En poursuivant nos recherches de personnes

solitaires, nous trouvons toutes celles qui sont restees
seules subitement, par suite d'un deces par exemple
La veuve, le veuf et peut-etre une femme demeuree
cehbataire qui voit s'en aller le pere, la mere auxquels
eile vouait tout son temps et toute son affection Une
grande partie de leur vie se passait a deux, on discutait,
on prevoyait, on se souvenait ensemble, on partageait
joies et soucis et tout a coup l'un des deux reste seul et
se sent presque trahi

C'est un coup dur pour le mari a qui manque a present

cette compagne qui veillait a son bien-etre et qui
etait la raison meme pour laquelle « ll faisait bon a la
maison» Et l'epouse demeuree seule voit s'ecrouler
tout un cöte sentimental de sa vie, elle est privee desor-
mais de securite et de reconfort Tout comme la femme
cehbataire dont nous parlions, la veuve se croira
subitement inutile et ne verra plus de raisons valables
pour continuer les gestes de tous les jours qui transfor-
maient un logement peut-etre banal en un veritable
foyer Le danger qui guette la femme restee seule et
plus, la femme dans la cmquantame est grand, car elle
risque de se laisser aller, de negliger son menage, son
alimentation, sa sante, ses amities et de laisser passer
toutes les belles possibilites qui s'offrent a eile de re-
prendre une place dans la societe La « vie seule » doit
s'apprendre comme s'apprend la « vie a deux » dans le
manage, l'une et l'autre adaptation peut etre difficile

Combattre cette solitude
La femme demeuree seule doit savoir se ressaisir

meme au prix d'un grand effort II faut qu'elle cherche
un nouveau but a sa vie et ce sera sans doute dans le
travail qu'elle le trouvera Si elle avait une profession
avant son manage et meme si elle ne l'a pas exercee
depuis longtemps, sa reintegration dans la vie courante
sera plus facile Sinon, eile choisira de preference une
activite qui la mettra en contact direct avec des etres
humains L'entraide sociale a besom de collaborateurs
et de collaboratnces, de tout cote ll manque de l'aide
et le concours de personnes müres et expenmentees est
recherche Et pourquoi, hommes et femmes que la vie a
rendus soudains solitaires n'envisageraient-ils pas
ensemble de creer une nouvelle forme d'aide aux autres
solitaires, de 1'orgamser, d'en prendre la responsabihte'

V

Mais il n'y a pas bien sur que le travail social qui
doive attirer celle ou celui qui cherche une nouvelle
raison de vivre Neanmoins, lis devront toujours aspirer
au dialogue, a l'echange de vues, a l'apport personnel
qui « engagent » et rapprochent les etres Nous pensons
encore ä une tout autre activite, gaie et distayante si
l'on y met un peu d'humour et souvent tres interessante

la profession de vendeuse qui s'apprend vite
sans formation prealable quand des connaissances
speciales ne sont pas requises C'est la un travail qui de-
mande avant tout de l'attention, de la gentillesse, du
savoir-faire, le don de la persuasion, ll apporte beau-
coup de satisfaction a celle qui a su contenter son
client et son patron Aux heures de liberte, il permet
le retour chez soi, le repos et les souvenirs, ou bien au
contraire les rencontres avec des amis anciens et nou-
veaux

Nous ne faisons que citer quelques possibilites de

travail sans tenir compte des necessites pecumaires
eventuelles L'important est que ces femmes seules se

creent de nouvelles täches «attachantes» en consultant
leurs goüts et en sauvegardant — si elles ne sont plus
tout a fait jeunes — une certame independance

(a suivie)
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